
économie romande, dans son ensemble, a
connu un développement satisfaisant au
cours du troisième trimestre de l’année 2000,

qui s’est poursuivi au mois d’octobre. En effet, en
octobre 2000, l’indicateur synthétique de la marche
des affaires s’établissait à 16.7 pour l’ensemble des
cantons romands, alors qu’il n’était qu’à 10.4 pour la
Suisse. Cet indicateur est en hausse par rapport à
son niveau du mois d’octobre 1999. Un léger ralen-
tissement de la marche des affaires est cependant
attendu dans l’industrie, tant en Suisse, qu’en
Suisse romande, l’indicateur des perspectives ulté-
rieures marquant dans les deux cas un léger recul
par rapport au mois de juillet et une stagnation en
comparaison avec la même période de l’an dernier.
La situation dans les différents cantons est cepen-
dant plus différenciée : en Valais, la valeur de l’indi-
cateur synthétique de la marche des affaires, bien
qu’en amélioration par rapport à octobre 1999, est
redevenue légèrement négative, alors qu’elle reste
largement positive dans tous les autres cantons. En
ce qui concerne les perspectives ultérieures de la
marche des affaires, seul le canton de Genève se
positionne de manière plus favorable qu’en octobre
1999, dans les autres cantons ces perspectives sont
considérées soit comme comparables, soit comme
moins bonnes que l’an dernier à la même époque.
Quant au degré d’utilisation de la capacité tech-
nique, bien qu’il soit au troisième trimestre 2000 en
légère augmentation pour la Suisse et pour l’en-
semble des cantons romands en comparaison avec
le deuxième trimestre, il a diminué pour trois can-
tons, à savoir le Valais, Vaud et Neuchâtel. Dans le
canton du Jura, par contre, il atteint le niveau record
de 88%. La situation bénéficiaire a évolué favorable-
ment depuis l’an dernier pour tous les cantons, ainsi
que pour la Suisse. Il en est de même pour l’appré-
ciation du nombre de personnes occupées; en effet
dans tous les cantons romands les entreprises
considèrent que le nombre de personnes qu’elles
occupent est satisfaisant, avec cependant déjà un
risque de pénurie dans le canton de Neuchâtel.
Remarquons que, pour le canton du Valais, le signe
de cet indicateur est enfin devenu positif, ce canton
faisant apparaître au cours des trimestres précé-
dents un nombre de personnes occupées trop élevé
par rapport aux besoins. Les valeurs obtenues au
troisième trimestre 2000 pour les indicateurs
conjoncturels sectoriels sont en progression pour
les cantons romands et pour l’ensemble de la
Suisse en ce qui concerne l’activité dans l’hôtelle-

rie-restauration et dans la construction. La marche
des affaires dans le commerce de détail est, par
contre, encore en progression dans les cantons
romands alors qu’elle se situe au même niveau si
l’on considère l’ensemble de la Suisse, par rapport
au troisième trimestre de 1999. Pour les cantons 
de Vaud et de Genève, où ces indicateurs sont 
partiellement disponibles, il apparaît que Genève
marque un ralentissement dans l’hôtellerie et la
restauration.

Sur le marché du travail, le nombre de chômeurs
continue à diminuer dans tous les cantons, à l’ex-
ception du canton du Valais où l’on enregistre, à la
fin octobre 2000, 450 chômeurs de plus qu’en juillet
2000, ce chiffre restant toutefois inférieur de 20% à
ce qu’il était en octobre 1999, la situation sur le plan
conjoncturel s’y est donc également améliorée.
Dans les autres cantons les diminutions du nombre
de chômeurs par rapport à la même période de 
l’année 1999 sont toutes supérieures à 20%, à l’ex-
ception de Genève où cette diminution n’atteint que
15.3%, avec un maximum dans le canton de 
Neuchâtel qui voit ses chômeurs diminuer de 43%
en une année. Les taux de chômage sont tous en
baisse, sauf en Valais, où l’on enregistre une remon-
tée de ce taux qui passe de 1.6% en juillet à 2% en
octobre 2000. Les observations faites dans le 
dernier numéro d’Economie romande restent
valables, Genève a toujours le taux le chômage le
plus élevé, (4.1%) et l’écart existant en terme de
taux de chômage entre l’ensemble des cantons
romands et la Suisse ne s’est pas résorbé. En terme
de demandeurs d’emploi, on retrouve certaines 
différences entre cantons avec comme valeurs
extrèmes Genève où l’on enregistre une diminution
de 16% et le Jura de 59%.

Le secteur de la construction, appréhendé au 
travers du cumul des logements autorisés à la
construction pendant la dernière année, s’est 
montré extrêmement dynamique dans les cantons
romands et plus spécialement à Genève, où le
nombre des logements autorisés à la construction 
a augmenté de 43.9% en comparaison avec la situa-
tion qui a prévalu entre octobre 1998 et septembre
1999. Le Valais enregistre par contre une diminution
de cet indicateur de 16%. Dans le domaine de 
l’hôtellerie, le développement peut être considéré
comme satisfaisant de même que pour les activités
d’exportations et d’importations.
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